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L U N D I 1» J A N V I E R ( lundi parjuré) tm 
M I M M M à paraîtra la lertuamaln m aarant 
reeates o u * Juaqua trela hsures . 1UT« 

A LA CAISSE D ' E P A R O N E . — L'admi
nistration de la C a i s s e d 'Epargne rappelle 
a u x d é p o s a n t s , p o s s e s s e u r s de l ivrets excéden
taires qu'une s é a n c e spéciale a l ieu tous les 
mardis mat in en janvier , pour le paiement 
d e s intérêts du livret complet (quinse cents 
francs) ; les d é p o s a n t s e m p ê c h é s peuvent faire 
réc lamer au bureau un pouvoir spécial leur 
permettant de sa faire remplacer. 

Pour éviter l ' encombrement de la s é a n c e 
du d imanche , un pavil lon-bureau a été ins 
tallé dans la cour pour la remise des l ivrets ; 
il e s t de plus rappelé que tout livret non ré
c lamé dans la quinzaine sera retourné e n 
port dû aux frais d u titulaire (Instruct ion de 
1803 art. 42) . 

A propos de l'article que n o u s avons pu
blié, il y a huit jours , sur la C a i s s e d'Epar
g n e , nous devons «jouter que M. A i m é Del -
fosse a été vvoe-président de 1864 à 1(87. 

Quand au so lde dû aux d é p o s a n t s n o u s 
a v o n s di t qu' i l s 'é lève à plu» d« v i n g t mil
l ions. 

LA MAISON S P E C I A L E D E S T O P P A G E 
de M"" Catteau, 30, rue des Fabr icant s e s t 
transférée 14, rua du OUleere, Roubaix . 7»54°d 

A LA « C O U T T E D E L A I T » . — Eneara 
une Ml* Sa famil le . — Les d a m e s d u Comité 
Roubais ien de Protect ion de l 'Enfanc» v ien
nent de faire leur d e u x i è m e distribution : 
v ingt-huit mères très mér i tantes leur ont pré
s e n t é d e s en fant s magn i f iques et ont reçu d es 
récompenses très appréciées a c c o m p a g n é e s 
de d ip lômes d'honneur. Voic i les n o m s des 
entants : 

Céline Csu, roc des Longues Haies, cour Ber
nard, i 4 ; Jeanne Lehoucq, rue de Bocroj proton 
gee, 7 ; Piarra Pnojre, boulevard de Paru , 17; 
Keraaod Quint, rue des Longues-H aies, cour 
Bon*», 12; Joséphine Chrétien, rue du Cartigny, 
158; Alphonse Dhondt, rue de la Limite 42; 
Ernest Cetnbien. rua Ma Campagne, 98; Henri 
Haaa, m a de l'Aima, cour Theies, 11 ; Henri Ber 
nard, n ie SaimVJoaeph, 16 ; Victor Dechwcq, rue 
rie Naples, ooar Gfceiquière, 97; Madeleine Fleur 
qui», rue Gelvani ; Raymond OsterhDck, rue fite-
Thérese. cour Florin; Angèle Debeuf, rua La-
lande, 34 ; Albert.Delvoye, rue J. B. Nette, 66; 
Marie-Thérèea Moutier, rue de VOmmelat . im
passe Balzac. 7 0 ; Agnes Castalain. rue du Fon 
tenor. cour Cauoheteux. 4 ; Arthur et Itobert 
Nesetens (jumeaux), rue Deabenton, 88; Marie 
Thérèse Dacaluwe, rue de l'Arc, 1 0 ; Noël Naes 
sent, rue de la Balance, cour Foulon, 1 ; Suzanne 
N e * rue d 'Aksr , 9 1 ; Osesr Martin, rue de la 
Perabe, oour Nuyts, 4 ; N'elly Prouvost, Grande 
Rae, 76 ter; Raymond Fiers, rue de Flandre, oour 
Algoat, 3 ; Germaine Denduyt, rue Bernard, corn-
flory S ; Paul Lepera. rue de» Longues-Haies, 
tour Vromant. 20 : Oscar Vreulz, m e de N» 
Basa, 96; Loui» Vitté, rue de Waaquahal, 9 8 ; 
Irma Roaaeel, cour Bonte-Platel, A 

3, PLACE D U T R I C H O N , Maison Woinet , 
horlogerie , bijouterie , orfèvrerie, maroquine
rie, articles fumeurs , fantais ie , vendus 50 ".', 
meil leur marché que partout ai l leurs. 7K535d 

LA T E I N T U R E R I E A N D R E M A I N C E N T , 
36 rue du Curé, est transférée MtUBllMMnt 
Î0 , rue du Viail-Abrauvoir. 78312 

U N E H O R L O C E R E C L A M E E . — D e p u i s 
deux m o i s , l 'ancienne us ine Richard Desrous -
seaux a été démolie . On sait que la ville on 
a profité pour mettre à l ' a l ignement la rue de 
l 'Alouette. U n réverbère garni d'une hor loge 
•avait é té e n l e v é au coin des rues de l 'Alouette 
et du Grand-Chemin. D e nombreux p a s s a n t s 
habi tués a prendre l 'heure en cet endroit très 
fréquenté étaient déçus chaque jour e n voyant 
leur douce manie de consul ter la pendule , 
contrariée. 

Tl faut espérer que l 'hor loge va leur être 
Tendue, car le réverbère a été replacé. Il n'y 
a aucune raison semble-t - i l , pour ne pas lui 
raccrocher son ancienne c o m p a g n e . 
. E X P O S I T I O N DE B L A N C . — Dlmanoha 
prochain 16 Janvier Expoeit lon d e Blano da 
la Maison Spécia le da Blanc, Rcb lcha i -
Hottiaux, 32, rua du Vlell-e>brui»alr, Rou
baix. — Lundi 17 Janvier et Jour» su ivant s 1 
g r a n d e mise an vanta. 78574 

L E S E A U X P O T A B L E S . — Par sui te du 
n e t t o y a g e de la chaudière des ba ins de la rue 
de R o m e , cet é tab l i s sement sera ferme les 
lundi 10 e t mardi 11 janvier. 

Sana aucun versement on devient actionnaire 
da « La Brasaene Rcubaieienne », la aaula qui 
remet la plus da hénéliee» aux actionnaire». 269 

A P A R T I R du >er Janvier les chapel ler ies 
seront fermées le d imanche a 5 heures . 7735* 

LES A C C I D E N T S DL' T R A V A I L . — A la 
société anonyme de peignage de la rue du Collège, 
un piieur de toiles. M. Louis Derïenain, 18 ans. 
rae et impasse de la Barbe d'Or, 16, a été blesse 
«m pied droit par un cercle de balle. Quinze jours 
de repos ; docteur Dubois. 

— Dans l'atelier de teinture et d apprêt de 
MM. Browaeys-Degeyter et fils, un a.pprcteur, 
M. Louis Bracq, 22 an», rue de la Limite, 34. 
s'est blessé à la main gauche avec une aiguille. 
Vingt jours de repos; docteur Labbe. 

— Un aide chauffeur de MM. Motte et Mar
quette, teinturiers-appréteurs, M. Casimir Preux, 
2Î ans, rae de Danain, cour Dhailuin, 1. s est 
tait une forte contusion, su thorax en tombant 
car « M brouette. Quinze jours de repos; docteur 
D o pré 

N O U S C O N S E R V O N S , et avec raison, cer
taines traditions famil iales . C'est ainsi q u e la 
Fê te des roi va se célébrer à Par i s , et en 
Province ave* le m ê m e entrain que le Révei l 
lon de Noël . C o m m e toujours , le D u b o n n e t 
fera, florès. 11 est d'ail leurs de toutes les fê tes , 
mai s c'est part icul ièrement à cel le d e s rois 
qu'il e s t le bienvenu. Il met e n appétit les 
convives et plus d'un a découvert la fève , 
grâce à la lucidité que lui avait s u g g é r é e 
notre apéritif national. 3373» 

L E S P E R S O N N E S QUI C E D E N T OU 
R E P R E N N E N T UN C O M M E R C E ont certai
nes précautions à prendre pour sauvegarder 
leurs intérêts et être e n règle avec les lo is du 
17 mars et du r" avril 190g. L 'Almanach du 
• Journal de Roubaix » publ ie , p a g e s 159-160. 
161 e t 162, un article très intéressant sur la 
quest ion. En vente o fr. 50 l 'exemplaire , dans 
nos bureaux ou à nos vendeurs . 78394 

N E C R O L O C I E . — On annonce l a mort à 
l ' âge de 58 ans , de M. D e n i s - F r a n ç o i s Dufer-
mont , veuf de D a m e Marie Boussemart , de
meurant à Roubaix , 12 b is , Grande Place . 

Se s funérai l les auront l ieu mardi u cou
v r a n t , à 0 h- •/*• e " l 'Eg l i s e S*-Martin s a 

paroisse . . 7855od 
P H A R M A C I E N S DE GARDE le dimanche 9 

janvier 1910. — MM. J. Willot, 37, rue du Vieil 
Abreuvoir ; Vanbrabant. 80-90, rue de France ; C. 
Florquin, 65, rue du Tilleul. 

F I N D E S A I S O N 
M v DE R A B A I S sur tous les artlolas 

confect ionnés . 
H — D E V R A S , Grande-Place , Roubaix . 

78547d 

CHOU: 
L'ASSBMBLXE G E N E R A L E DE. LA « PRE 

f O Y A N ' T E » C B 0 1 S I E N N E , société de secours 
mutuels du Patronage Léon X I I I , aura lieu di-
manche 9 janvier, k 9 heures précises du matin, 
dans la salle des Jeunes Gens. Ordre du jour : 
Bapuort général par le secrétaire; compte rendu 
de *1 année 1909; allocution da préaident. 

ATJX A L P I N S . — La société da préparation 
saiHteire • Les Alpins > a renouvelé, pour l'année 
jjdtO, sas eooamiasions comme il suit : 

f résilient d'honneur : M. Eugène Duthoit. Corn-
mission c i v i l s . Président ; M7 Charles Dupfre ; 
accrétaire C. Leclercq; membres: E. Leveaux, 
L Carton. H. Vanneste, L. Pryaou. 

Commission administrative: Président: Abbé 
P Délester; moniteur-chef : G. Gniot; aide-mo
niteur: P. Pol leveys; garde magasin : L. Le-
eleroq I armurier : G. Farvacque ; chef du maté
riel H. Baillieul; serrétaire-edioint : L. Hens. 

Caaunission technique : Président : G. Guiot ; 
_âii laéaidni t : Abbé P. Delaeter ; membres : C. 
fceclercq, L Fryseo. P-. Polleveye. 

P H R t W ET RETROTTVË. — Nous avens an-
A, jùsw matin la disparition de la maison na-

ternefle du petit Edouard Canaries, demeurant 
7, rue du Nard. 

Sas parants la cherchaient en vain quand sa
medi après-midi, un petit gamin vint dire A Mme 
Caudriee que son fils avait été aperçu près de la 
ferme Delfoeee, à la Makellerie. 

La mère s'y rendit aussitôt et fut heureuse d'y 
retrouver son enfant. 

Interrogé sur l'emploi de son temps depuis 
jeudi, Edouard Canaries a raconté en pleurant 
qu'il avait joué à la ferme avec d'autres gamins 
de son âge. 

Le soir venu, n'osant pas retourner chez lui, r crainte d'une réprimande, il passa la nuit à 
belle étoile, dormant sur la Grand'Place de 

Croix dans l'embrasure d'une porte. 
Vendredi il était retourné à la ferme e t avait 

encore dormi dehors. 
Heureux de pouvoir retourner chez lui, il a 

promis è ses parents de ne plus recommencer. 
A C C I D E N T D U TRAVAIL. — Un contre-

maître des Glacières Roubaisiennes, M. Emile 
Legrand, demeurant rue de la Makellerie, a fait 
une ohute par suite d'une glissade et s'est con
tusionné le nez et les joues. 

Dix jours de repos; docteur Lepers. 

VOITURES PIPE 
18 ET 40 HP 6 CYLINDRES 

Nord-Automobile 
1, rut Lydiric (Ingli 11 la ne da ïîlmy) 

| _ • • _ | _ . E - Té léph . 1 8 - 3 8 

Vente, renseignements, essais 
Location voitures de luxe 354 

L A N W O Y 
LEERS 

A C C I D E N T D U T R A V A I L . — Un tisserand 
de l'usine Motte-Bossut a eu le médius et l'annu
laire droits comprimés entre deux organes du 
métier. Le blessé, Jules Duhamel, 1S ans, demeu
rant à Leers (Petit-Tourcoing), a reçu les soins 
de M. Tribou. Repos de 15 jours. 

LA F R A U D E . — Deux journaliers, Jules Buf-
fel, 20 ans, et Georges Leclercq, 21 ans, tous 
deux en résidence à Roubaix, qui étaient nantis 
de plusieurs kilos de café vert d'origine belge, 
ont été mis en état d'arrestation par la douane. 
Tous deux ont été dirigés sur Lille. 

N O U S R E C O M M A N D O N S l'HUllle de 
fo l s d s Monta, i " qual i té de la P h a r m a c l s 
Frémont de Leers -France . — L e s c a c h e t s 
ant i -névra lg iques L . - F . , la boîte 1 fr. 5c. 340 

L Y S 
LA F R A U D E . — Deux douaniers de la briga

de mobile de Roubaix ont appréhendé près du ter
ritoire de Leers. Germaine Varet. 21 ans, journa
lière à Leers (Belgique), et Paul Pavys , 21 ans, 
boulanger, en la même résidence. , 

Ces jeunes gens avaient introduit en France 
18 kilos de café vert de provenance étrangère 
évalués à la somme de 54 francs. 

Ils seront conduits à Lille ce matin dimanche. 
LF. MOlTVFarENT D E S E T R A N G E R S P E N 

D A N T LE SECOND SEMESTRE 1909. — Il est 
arrivé en cette commune, pour y prendre rési 
dence, pendant les derniers six mois de l'année 
1900: 24 hommes. 26 iemmes et 42 enfants de 
nationalités étrangères, soit un total de 92 étran
gers. Dans le même laps de temps ont quitté le 
pays : 26 hommes, 23 femmes et 40 enfants, tous 
sujets belges. 

11 résulte donc de cette statistique que la popu
lation lysoise s'est accrue dans l'espace de six 
mois de trois personnes d'une autre nationalité 
que la nôtre. 

ARRÊT DE MOTEUR A DISTAICE 
Le " Moto-Stop »» 

Protect ion sûre d es ouvriers et du matériel . 
— Simpl ic i té . — Cet aparail fonct ionna avec 
le courant d'une pile d s sonner ie . Il s adapte 
à tous les s y s t è m e s de m a c h i n a s . — Repré
sentant à Roubaix : M. Caston Weloomme, 
S, rua Richel ieu . 7 7 9 ° ' 

LEÇONS SUR L'ALCOOLISME 
par feu le Doc teur Alexandre Faidherbc 

P R I X 1 F R A N C 
En vente aux l ibrairies du < Journal t!e 

R o u b a i x » , 71 , Grande-Rue , Roubaix; 33, rue 
C a m o t , T o u r c o i n g . 77*9 ' 

Le mei l leur sucre blanc e s t le S U C R E 
B E C H I N ; il se reconnaît a sa blancheur et 
à sV fonte régul ière . 77 

CARTES DE VISITE 
C i n m i chaqu* avytt, la librairie du J o u r n a l 

de Rouba ix offre a t€t Ueieurt, à l 'occasion ds 
U i^Mvelle vmit, d« jolie» cartes de visite, 
çu i se tendent comme prime, à porftr du f n e 
rsmore , a des conditions exceptionnelles. 
• 00 rartes ivoire ( typographie ) 1 i * l 
10c carsas ivoire (ca l l igraphie) M i 
100 c a r u s ivoire (gravure) • * iS i 
100 rartea ivoire deuil ( typographie ) . . . l . f l 
100 cartes ivoire d<;uil (ca l l igraphie) . . . S.SS 
100 cartes ivoire deuil (gravure) * » • • 

Dons de jolis coffrets, plus luxueuse que (c . 
années précédentes, les cartes et les enveloppes 
gardent leur fraîcheur, et quand le cojfret est 
vide il sert agréablement de boite à mou-
-hoirs, à gants, à bijoux, ou de boite à ouvrage. 

Elle fournit é g a l e m e n t xa joli coffret bois 
contenant : 
100 cartes ivoire ( typ. et 100 e n v e l o p . ) . . t , 7 i 
Même cxiffret boi'i (ca l l igraphie) 1 i , M 
Même coffret bois (gravure) » t H 
MÊme coffret bois deuil ( t j rpographie ) . . S,S0 
Même coffret bois deuil ( c a l l i g r a p h i e ) . . 4,S0 
Même coffret bois deuil (gravure) * ,St 

Pour T o u r c o i n g , les c o m m a n d e s sont reçues 
J3, rue Carnot. 

Pour les c o m m a n d e s a expédier par poste-
prière de joindre au mandat , les frais de port, 
soit : 0,30 par coffret x a r a i ; 0,15 par cea t 
c a r t e s ; pour recommander la paquet , 0 ,10 e a 
plus . 

W A T T R E L O S 
LES TRAVAUX MUNICIPAUX 

La collecteur de ht Vieille Place. — La 
C rand'Place A 

« Mue h ado about nothin^ », dUaient nos jeu
nes wsttrelosiens des «ours d anglais, s'il y avait 
encore des cours d'anglais à Wattrelos. 

< Beaucoup de bruit pour h e u I > c'est la ré
flexion que se feront beaucoup de gens, aujour
d'hui que le fameux aqueduc collecteur est arrivé 
à la hauteur de la Vieille-Place, malgré les sables 
mouvants, les écroulements, la boue. On se regar
dait avec des vaux ronds et le mot sinistre de 
catastrophe roulait de bouche en bouche, il y a 
quinze jours encore. Rue étroite, terrains mou
vant*, déviation imprévue au passage à niveau, 
pluies continuelles, et avec cela les lamentations 
légitimes des riverains se mêlant à la plainte du 
vent, l'entrepreneur apostrophé, abreuvé d aigres 
réflexions, assailli de iaxzis, tout cela n'était pas 
fait pour avancer le travail. 

Enfin, no^s sommes arrivés sur la Vieille-Place, 
et nous souillons... à présent que c'est fini, que 
la cap est doublé, le temps, par ironie, s'est mis 
au beau, et les gais rayons du soleil illuminent 
les visages des excellents riverains de la rue Pier-
re Catteau 

Les travaux d* la Grand'Place vont leur petit 
train-train : il n'y a rien qui presse. A l'angle 
du Café Varraase, 1* trottoir vient d'être coupe en 
courbe élégant» et gracieuse, et il en sera fait 
de même de l'autre côté. L'allée de l'église étant 
réduite à une largeur rsiscrmable, les terre-pleins 
seront plus larges. Le pavaye circulaire rendra 
grand service, car U Grand'Place, en temps de 
pluie et dé^fel était un marécage, et il n y aura 
plus tant de poussière noire et aveuglante en été. 
Ce sera d'ailleurs, d'un très joli effet. Il ne « lan-

quara sur la Grand'Place, aptes ces travaux d'em
bellissement auxquels chacun doit applaudir, — 
parce qu'il faut être fier d* son clocher, — il 
ne manquera plus que l'ouverture d'une rue 
parallèle à la rua da la Gare, et une mairie élé
gante.. . et pas chère, dont la façade artistique 
s'étendra du presbytère à la rue du Bureau, sur 
toute l'étendue et a doua* mètres de distance du 
grand bâtiment de l'Hospice, conformément, 
d'ailleurs, aux plans soumis au Conseil municipal 
en novembre dernier, et qui furent jugés d'une 
conception heureuse et vraiment artistique. 

U N E I N V A S I O N . — rro«> maralcneT» s«r6«-
lents. — La famille Aubin Honoré a quitté la 
semaine dernière la maison qu'elle occupait à la 
Martinoire. La propriétaire, Mlle Roussel, y a 
placé un vieux ménage, Edouard Vaneste, 64 ans, 
et sa fenSme. 

Avant l i er , Honoré, Edouard et Augustin Au
bin s'en vinrent assiéger la maison, accompagné 
du domestique, nommé Prudent, et enlevèrent un 
lit, ufte somme de 30 francs, des chemises de fem
mes, des chemises d'hommes, des caleçons, des 
draps, le tout représentant une valeur de 163 
francs. 

Le lendemain de cette invasion, Edouard Ho
noré revint et remit à une voisine, Adélaïde Ma-
rescaux, tout le linge, mais le lit resta i Waa
quahal, où la famille Honoré est ailée abriter 
ses dieux lares. 

M. Caillet a dressé les procès-verbaux que com
portaient les incidents survenus. Les jeunes gens 
qui en ont fait l'objet y sont d'ailleurs habitués. 

VOIR enterrement Lsopold II au C i n é m a 
du Laboureur , aujourd'hui et jours su ivants . 

78497 
U N E B A R B E D E F L E U V E , grise et em

broussaillée, couvrait sa poitrine : sa haute taille 
un peu voûtée se redressait en entrant dans les 
magasins, chez Plouvier-Flipo, ethez Delerue, bou
langer; chez Houttemane, cafetier. Il demanda 
chez Plouvier du beurre pour mettre sur son pain, 
et la bonne du café Houttemane, Laure Hasaert. 
lui donna deux centimes. Arrêté chez Godschalck, 
quoique médaillé comme engagé des Indes Néer
landaises, il a déclaré se nommer Vital-Léon Per-
rotte, 69 ans, né à Montreuil-la-Motte (Orne). 

S U C C E S S I O N S , P r o c è s , Ass i s tance judi
ciaire, Natura l i sa t ions , C e s s i o n s fonds de 
commerce . J. Vanden B o s c h , gradué e n droit , 
rue de Roubaix , à Wattre los , s h. à 7 heures . 

76617 

Journée du Dimanche 9 : 
Marché. 
Mu.<ée de dix heures à une heure et de deux à 

quatre heure*. 
Caisse U'eparrpie de neuf heures et demie à 

midi. 
Hibliothcquc communale de dix heurts à midi. 
Bibliothèque populaire de neuf heures ù midi. 
Bibliothèque de l'Ecole des Beaux-Arts de neuf 

heures à midi. 
Quatre heures, fête d'escrime, salle des fêtes de 

V liospiee. 
Théâtre: trois heures, matinée; huit heures, 

soirée. 

Le Lundi du « Parjuré » 
Ce que s ignif ie cette Mte. — L s s c o u t u m e s 

locales 
D e m a i n , à Tourcoing, on fête le « parjuré ». 

On le fête s i bien que d a n s beaucoup d'usines 
le travai l ot«*>e plus tô t , quand il n'est pas com
p l è t e m e n t in terrompu. E t le chômage b'étend 
même, .parait-il , aux professions adminis trat i 
ves , puisque M M . les employés de l 'Hôte l de 
Vil le ne m a n q u e n t pas ce jour-là, de prendre 
congé . Le « parjuré » n'est c e r t a i n e m e n t pas 
si popula ire que la Sa in t -Loui s ou la Sa in t -
Chris tophe ; toute fo i s , i l c de nombreux, de 
t rès nombreux fidèles. C'est u n e des réjouissan
ces d'hiver, après Noël e t le Nouve l A n , que la 
t rad i t ion a m a i n t e n u e s depuis dos s iècles et 
qui vraisemblablement ne disparaî tra jamais . 

E n réal i té , el le n'est autre que la fête des 
Rois . V o u s connaissez l 'histoire évang*>lique 
dew Mages d'Orient , de couleur diverse , prê
t r e s e n Chaldée , d e v i n s e t grands savant s , qui 
l isaient dans les l ignes de la main e t dans les 
m o u v e m e n t s de s astres . L 'Enfant de Marie ve
n a i t à pe ine de naître en retable* misérable 
de Beth léem, que l ' événement leur fut révélé 
à t o u s tro i s à la fois. I ls se mirent e n route 
ensemble , sur des chameaux chargés de pré
sents qu' i ls vou la i en t offrir au Roi des rois e n 
même t emps que leurs hommages de vassal i té . 
I l s sa luèrent sur leur chemin le roi Hérocje 
qui régna i t en J u d é e e t celui-ci , on sa i t pour
quoi , leur fit promet tre qu'après avoir décou
ver t e t adoré le miraculeux e n f a n t , ils repas
sera ient par le palais pour le renseigner à son 
tour . Mais les M a g e s , qui n ' é ta i en t pas dev ins 
pour r ien , soupçonnèrent bien v i t e les in ten
t ions d ' H é r o d e ; d'un commun accord ils réso
lurent de s e parjurer e t de prendre un a u t r e 
c h e m i n pour retourner dans leurs royaumes. 
En faisant cela , i l s préserva ient l ' E n f a n t - D i e u 
d 'une mort cruel le . 

La chré t i en té ne p o u v a i t manquer de se ré
jouir de c e s t r a t a g è m e ; ' personne n'a jamai s 
songé à reprocher a u x Mages leur serment 
v io le . Au contraire., une f ê t e s 'établ i t e t se 
perpétua en leur honneur . C e s t cel le que nous 
cé lébrons aujourd'hui . F ê t e dos Rois , P a r j u r é : 
c'est t o u t un . 

Mais la fê te d o n t nous venons de rappeler 
l 'or ig ine diffère dos autres e n ce qu'elle se li
m i t e au foyer même de la fami l le . On a cou
t u m e de festoyer dans l ' in t imi té , en admet
t a n t t o u t au plus quelques amis . Car il s 'agit 
do se donner un roi et une re ine e t t o u t natu
re l lement on t i e n t à fa ire profiter un de ses 
p ioches de la couronne . On t i r e les rois de 
diverses façons , soit par bi l lets à la loterie, 
soit par la fève que la maîtresse de maison a 
diss imulée dans le gâteau pétri de ses mains . 
Bien e n t e n d u , la fraude s'en niêlo souvent , pre
n a n t le pas sur le hasard et m é n a g e a n t la 
.surprise t o u t e n flattant la douce manie d'un 
aïeul ou quelque ambi t ion lég i t ime d',un inv i té . 
Le roi do la fève a des obl igat ions c o m m e ses 
sujet*. Il f a u t qu'i l boive sec pour que les con
vives pu i s sent crier souvent : De Roi bo i t ! Car 
sans cela la ga i t é e t l 'entrain e n souffriraient. 

Quoi d 'é tonnant que les poètes a ient r imé 
ces agapes fami l ia l e s? Gustave N a d a u d y a 
consacré quelques strophes folâtres . 

Je suis roi de par la fève 

Et mon rêve 
Doit durer un soir entier... 
C'est d'une insigne faiblesse, 

Mais je laisse 
Mes scrupules sommeiller. 
La flatterie est plus douce 

Que la mousse, 
Et j 'en fais mon oreiller. 

La royauté de la fève e s t éphémère . Quand 
v ient m i n u i t , la couronne vole e n éc lats e t le 
roi se console e n de l iant ses s u j e t s de leurs 
serments . S o u v e n t aussi , raconte Chateau
briand, u n e fraude , qui redouble Ptsssisjraeaa 
des conv ives , ta i t toucher la fortune à la fille 
du l ieu e t à un fils du vois in dernièrement ar
rivé de l 'armée. Les j e u n e s , g e n s rougissent , 
embarrassés qu'i ls sont de la c o u r o n n e ; mais 
les mères , complices pour lea accordail les, sou
r ient , e t l'on boit aux futurs fiancés. 

Homme toute , quel que so i t le mode d'opérer, 
le même but e s t a t t e i n t pourvu que la go î té 
soi t v i v e e t qu'on <• s 'esbaudisse honneste-
m e n t ». Gardons ces douces coutumes qui firent 
les dél ices de ru» mère» grand' . C'est encore 
du passé que les mei l leurs exemples e t les plus 
profitables leçons nous v iennent . 

STATISTIQUE SANITAIRE 
du mois de Décembre 

Pendant le m o i s de décembre écoulé le 
bureau de l'état-civil a e n r e g i s t r é 120 nais 
s a n c e s , 17 m a r i a g e s , 100 décès et 4 déclara
t ions de mort-nés . 

D ' a p r è s la s tat i s t ique dressée par le bu
reau d ' h y g i è n e , les d é c è s sont at tr ibués aux 
maladies et c a u s e s su ivantes : 

Rougreole 2; d iphtér ie et " " i n •; variole 1; 

gr ippe 6; tuberculose des p o u m o n s • ; autre 
tuberculose 1; cancer et autres tumeurs ma
l i g n e s 9; c o n g e s t i o n , hémorrag ie et ramoll is
sement du cerveau 12 ; maladies organ iques 
du c œ u r 7; bronchite a igi ie 3; bronchite chro
nique 3 ; p n e u m o n i e 5; autres affections de 
1 appareil respiratoire 10; hernies et obstruc
t ions intes t ina les 2; néphri te et maladie de 
Br ight S; tumeurs non cancéreuses 1 ; débi
lité c o n g é n i t a l e et vo ies de conformation 7 ; 
débil i té séni le 3 ; morts v io lentes 2; su ic ides 
2; autres malad ie s d i v e r s e s , inconnues ou mal 
définies 12. 

D'autre part, par â g e , les décès se répar
t i ssent a ins i : m o i n s d'un an , 14 ; de 1 à 19 
ans 16 ; de ta a 39 a n s , 6 ; de 40 à 59 a n s , 
20 ; a u delà de o o . a n s , 44. 

LA F Ê T E D E L ' A L L I A N C E F R A N Ç A I 
S E . — C'est demain soir , lundi , qu'a l ieu à 
huit heures et demie , dans la sal le des C n c k -
S icks , la fête , conférence et concert , organi 
sée par le comi té tourquennoi s de l 'Al l iance 
Française . 

Cette fête e s t donnée gratu i tement sur in
vitat ion. L e s personnes dés ireuses de retenir 
leurs p laces , peuvent s 'adresser chez M. G. 
Bondue , rue Carnot. 

P O P U L A T I O N E T R A N G E R E P e n d a n t 
la s e m a i n e écou lée , huit h o m m e s , quatre 
f e m m e s e t s ix e n f a n t s de • nat ional i té étran
gère s on t arriyés à T o u r c o i n g . - P a r contre s ix 
h o m m e s , quatre f e m m e s et deux enfants 
é trangers ont qui t té la ville. 

V O L D ' U N B R O C D E L A I T , - r U n e fer
mière de M o u v a u x , Mme Seynaeve , avait 
a b a n d o n n é vers s ix heures du mat in , & l 'an
g l e de s rues d'Austerl i tz et du S e r g e n t Bo-
billot, un broc contenant douze l i tres de lait. 
U n malfai teur e n profita pour dérobe* le broc 
et s o n contenu . 

U n e e n q u ê t e e s t ouverte par M. Broux , 
c o m m i s s a i r e de pol ice du 2e arrondissement . 

M A C A B R E D E C O U V E R T E . — Vers u n e 
heure un quart , s a m e d i , après-midi , des o u 
vriers qui s e rendaient à leur travail ont trou
vé un petit cadavre d'enfant sur le trottoir 
du boulevard Gambet ta , près d u pont d e che
min de fer. 

M. fiougeron, c o m m i s s a i r e de pol ice , pré-
vcnuMtar un passant M. B e n j a m i n Casier, 
rue d P K o r r a i n e , à Roubaix , s 'est rendu sur 
les l ieux pour enquêter . U n docteur qui a 
e x a m i n é c e petit cadavre a conc lu , qu'i l n'y 
avait pas e u de manoeuvres cr imine l les . 

B A I N S M U N I C I P A U X . — L'é tab l i s sement 
des b a i n s , rue du P r i n t e m p s , sera ouvert au 
publ ic lundi 10 courant de 8 heures à midi 
et fermé l 'après-midi . 

D E L ' A C I D E S U L F U R I Q U E D A N S 
L ' Œ I L . — U n teinturier de chez M M . Desur-
mont et fils, rue de Bradford, M. Charles 
Gucrmonprez , 60 ans , demeurant à Reckcm, 
e n versant de l 'acide sulfurique dans un bac 
a reçu que lques ec laboussures dans l 'œil 
droit. M. le docteur Decherf a cons ta té une 
kérato-conjonct iv i tc t raumat ique , qui nécess i 
tera un repos de quinze jours. 

C H U T E S U R U N E C A R D E . — Au pei-
g n a g e F lor i s , de la m a i s o n Lorthio is frères , 
rue Charles Watt inne , un débourreur, M. 
G e o r g e s Deruddcr , 36 ans , rue du Mont-à-
L e u x , à Wattrelos , e n tombant sur le bord 
d'une carde, s'est fait une coupure profonde 
à l 'avant-bras g a u c h e . M. le docteur D e c o u -
velaere a prescrit un repos de quatre se 
m a i n e s . 

PAIN BIS M O D E R N E , I03, rue d e Menin . 
78578 

LA F R A U D E . — L e s douaniers de la bri
g a d e de Mouvaux- l e s -Francs , ont arrêté, rue 
de B o n d u c s , au B r u n - P a i n , A u g u s t e Bi l ly , 
27 a n s , mineur , né à S a m t - O m e r , qui col
portait des a l lumet tes é trangères . 

D'autre part, l es douaniers du Sapin-Vert , 
ont m i s e n état d'arrestat ion Jean Seynaeve , 
33 a n s , marcchal-ferrant , à Wattre los , qu i 
était porteur de quinze k i los de café vert. C e s 
d e u x fraudeurs ont été transférés à Li l le e t 
écroués . 

L U N D I 10 J A N V I E R (lundi parjuré) l e s 
a n n o n c e s à paraître le l endemain ne seront 
reçues que Jusque trois heures . 18579 

LA MEXDIC ITK. — La gendarmerie a arrête 
à la Croix-Bouse, un sieur Adolphe \ ivier, 42. 
ans, ouvrier agricole, qui se livrait a la mendi
cité. 11 a été déféré au parquet. 

A C C I D E N T S VU T R A V A I L . — A la n'atare 
Motte frères, rue des Piats . un ouvrier, M. Eu-
doxie Denecker, 40 ans, rue d'Enneticres a Mous-
cron, a été contusionné au gros orteil droit par 
la chute d un pot. Douze jours de repos ; docteur 

* _ Dans le tissage de MM. Bayai t frères et 
neveux, rue Fin-de-la-Guerrc, un tisserand, M. 
François Desnrmaux, t o MIS, demeurant rue du 
Cymbale, a eu le pouce gauche contusionne par 
un coup de bras de chasse. Dix jours de Tepos ; 
docteur Vermersch. 
Maladies da la P O I T R I N E ut da l ' E S T O M A C . 
D r B o u r g o i s , sptc ia l i s te , rue de L i l l e , 50. l i a 

P H A R M A C I E N S D E G A R D E pour le diman
che 9 ianvier, i partir de mfdi : MM. Decouve-
laere, "rue de l'Hôtel de-Ville, S; Baisse rue de 
la Croix ROURB. 59; Nolf, rue d'Anvers, 2 2 ; Le-
vin. rue de Gand, 65. 

LA REVUE «0HEZ NOUS». — Sommaire, du 
ir K. — Versets d Evanirile. — Autour du berceau. 
— En marge de nos livres. — Kchos du foyer — 
Un mois de Collèpe. — Les soirées du dlmanchi. 
— Le. Coin des anciens. — Prix de l'abonnement 
par la poste, 5 fr. ûO. 

E N V O U S A D R E S S A N T P O U R V O S 
A R M E S A LA M A I S O N J O I R I S (r. des Puits-
I Eau, M , T O U R N A I , v o u s achetez e n fabnq . 

M O U V A U X 

B U B 9 U AIT G E N O U . — Un domestique de 
M. Grimonpont. marchand de grains à Mouvaux. 
32 ans, rue de Lille, à Mouvaux, est tombe d un 
camion en déchargeant des sacs de crains et s est, 
fait une entorse "du "enou droit. Huit jours de 
repos ; docteur Deldalle. 

CIGARES PRIOR partout en Belgique 

La noyée de Saint-André 
S a s œ u r est disparue 

Ainsi que nous l'avions annoncé, le cadavre 
de la servant,! Eudoxie lioliagel, que l'on retira 
du canal do la Deûle, a été autopsié par M. le 
médecin légiste Patoir, à l'amphithéâtre de la l à -
culte de médecine de Lille. 

Des constatations du docteur, il résulte que 
l'on se trouive en présence d'un suicide. 

L'inhumation du corps d'Eudoxie Béheghel a 
eu lieu sitôt l'autopsie terminée. 

Les narents de la merte qui étaient venus de 
Métércn pour la conduire au cimetière, avaient 
encore une douleur à subir. En effet, leur autre 
fille, Marie, âffée de 33 ans, qui était en service 
à Saint-André, chez Mlle Lalau, place de PEgilSe, 
est disparue depuis le 2 janvier sans que 1 on 
sache ce qu'elle « t devenue. Elle avait obtenu de 
sa patronne une permission de deux jours pour 
aller embrasser ses parente à la nouvelle année. 

Bi le alla à Météreu et reprit le train pour Lille, 
te dimanche vers quatre heures de l'après-midi. 

Depuis ce temps, on ne l'a pas revue 

U N E COLLISION E N T R E ATHX) E T VOI
TURE. — H était trois heures du matin, hier, 
quand le chauffeur, Auguste Coupé, conduisant 
une auto, se décida i regagner son garage, sa 
journée terminée. 

Après avoir passé à toute vitesse rue de Tour
nai, venant de V place de la Gare, le chauffeur 
voulut s'engsiçer rue du Vieux-Msrché-sux-Mou-
tons. • 

Malheureusement, en raison de la vitesse 
sequise, il ne ont éviter une voiture de vidanges 
de Vi maison Courouble, de Mercq-en-Barosul, qui 
se trouvait en stationnement. 

Avec un fracaji épouvantable, l'avant de I anto 
vint se démolir contre te lourd véhicu'e, qui ne 
boT-cea même rws. 

Oïi n'a 'heureusement aucun accident de per
sonne a déplorer. Le* dégât* causés à l'auto sont 
impeHants. 

U N N O N - I J H U . — M. Houeix. jus» d'ins-
tmotion, vient de clore par un non-lieu l'instruc

tion ouverte contre M.iDssasyer, 9b ans, wattman, 
qui, i* lt> novembre dernier, renversa dans la rue 
des ManneUers, un vieillard, M. Guillewy, 83 
ans», représentant de commerce. 

M. Guillewy était mort le lendemain de sa 
ohute, das suites de l'accident. 

L 'asCROQUDIi lE A U MARIAGE. — En 
juin dernier, une jeune dama veuve faisait la 
connaissance d'un individu d'une quarantaine 
d'années. Celui-ci, par de jolis propos, parvint à 
capter sa confiance.... et une somme de 10.000 fr. 
en titres. Il promit de la marier et partit avec la 
petite fortune, soi-disant pour préparer leur 
installation, leur nid, dans une villa de la ban
lieue de Paris. 

Mais l'oiseau parti ne revint plus. Mme A. P •• 
46 ans, porta plainte i la police, des recherchée 
furent faites sans résultat. 

Or, vendredi, M. Lefèvre, commissaire aux 
délégations judiciaires du Parquet de Lille, rece
vait une commission rogatoire de M. Chenet, juge 
d'instruction à Paris, lui demandant d'interroger 
u£ jenne homme de Lille qui avait été victime 
d'une escroquerie. Ce jeune nomme s'était rendu 
à Paris, avait versé une somme de 1.000 francs a. 
titre de cautiennement, et-avait reçu en échange, 
un titre des mines coté en bourse 1.012 francs. 

Interrogé, il montra le titre. C'était l'on de 
ceux que le peu délicat % fiancé avait dérobé à 
Mme A. D. . . . L'individu avait été arrêté à Paris 
pour d'antres méfaits de ce genre. 

L'enquête ae poursuit, e t l'affaire .promet d'être 
intéressante, car Mme X.. . . a remis entre les 
mi ins du Parquet un coffret que la soi-disant 
Mo.el lui avait donné avant son départ, .comme 
garantie. Que contient-il ? La justice croit i des 
titres sans doute volés ou truqués. C'est ce qu'é
tablira l'enquête. 

VOL D E B U O U . — Mlle . Léa Dekrarrae, sans 
profession, demeurant rue'Léon-Gambetta,^44*biv 
s'absentait un-instant de-chez'elle. samedi mati i . 
A son retour elle constata la disparition d'une 

'bassue en or montée en brillants, estimée 200 1t. 
La volée s'est plainte'au-commissariat d u ' 5 ' 

arrondiscement. 

Convois Funèbres 
Monsieur Dsnla-Praneals OUFERMONT, veuf de 

Dame Marie BOUSSEMART, décédé à Roubaix le 
7 Janvier 1910. Messe de Convoi.Lundi i».jan»ler, 
à S heures 1/1. Convoi et Service Solennels Mardi 
11 Janvier, à s heures 1 î, église Saint-Martin. Les 
Vigiles mémo jour, à 5 heures. Assemblée, Grande-
Place, 12 bis. Roubaix. 78949 

Monsieur Théophile LlCBERT, époux de dame 
DEBUCQUOI, décédé à Roubaix. le 7 janvier 1910, 
dans sa 56' année, administré des Sacrements. Con
voi et service. Solennels Lundi 10 courants, à 8 heu
res i / t , église saint-Jean-Baptiste, sa paroisse, Rx. 
Assemblée, rue Carpeaux. 3. 7853'idv 

Manama Emile BOUZIN, née Floronoa-Ellso.DELE-
HAVC, décédée à Croix, le g janvier, dans sa 63" 
année, munie de* Sacrements. Nocturne et->l*udés-
seront chantés le Mardi 11 courant, à 9 h 
t'onv ,i et service Solennels, le-Mardi 11 courant, ^ 
10 heures, eï l ise Saint-Martin, à Croix, sa paroisse.. 
Assemblée «». Orande-Riic. Croix 78M8if 

Monsieur Aufulta VANNBSTC, époux <lc Madame 
DEMUYNCK, décédé à Roubaix. le C janvier 1910, 
dans sa W année, administré des Sacrements. 
Convoi et Service SoîenneK Lundi 10 courant, à 
s heures, église dn Tros-Saint-Rédempteur, sa pa
roisse, à Rx. Assemblée, rue Lannes. 7. 781Md 

Messes et Obits 
Madame D'HESDENE, née phlleméne VANDEN-

BOCAEROI, décédée & Roubaix. le 37 novembre 
1909. dans sa sa* snnée, administrée des Sacre
ments. Obit Solennel du Mois. Lundi 10 janvier 
1*10. S t h. 1/1. église Ssint-Joeeph. à Rx 7M0od 

Mademoiselle Madeleine CHRÉTIEN, décédée SX 
ciilcntellement a Roubaix le 1" décembre 1*09. A 
1 aire de 14 a m administrée des Sacrements. Oblt 
Solennel du Mois. Lundi 10 Janvier l i l t , S • h., 
église salnt-Msrtin, Roubaix 784Wd 

Les amis et eonasiséances cnl n'auraient cas 
reçn de lettre de tatre-part. sont priés de oonsl-
ri*rer le* av1« el^)«o*m» ewmme en tenant tien 

OOICEBTS & SPECTACLES 
Vaudevi l le : " La Bar r i cade " 

pièce an « actes de M. Paul Bourget 
Nous avons publié une analvse du drame émou

vant que M. Paul Jlourget vient de faire jouer 
au Vaudeville où il a obtenu uu vif succès. 

Ce drame où M. Paul Bourget pose et résout de 
redoutables problèmes a trouvé dans la troupe du 
Vaudeville une interprétation de premier ordre. 
M. Lérand a composé avec une sobriété saisissante 
le personnage du patron qui accepte la lutte. M. 
Louis Gauthier a prêté au contremaître Langouét 
sa toucue juvénile et sa chaleur communicative ; 
il a éto très applaudi. On a fait le plus vif et le 
plus légitime succès à M. Joffre, qui a rendu avec 
un art incomparable et un sens exquis du pitto
resque la bonhomie malicieuse, la cordiale fran
chise, la simple bravoure de l'excellent père Oau-
cheron ; M. Baron fils a donné toute la gaminerie 
qui convient à un secrétaire de syndicat qui allu
me la guerre sociale pour se divertir, et qui ne 
perd pas à ce jeu. 

On a apprécié la dignité de M. Maurice Lu-
puet, dans le iule de M. Tardieu et l'émotion de 
M. Lacroix dans celui de Philippe Breschard. Mme 
Yvonne de Bray a mis dans le personnage de 
Louise Mairet tout le charme de la poésie popu
laire et Mine Manroetrte Carèze fut en Cécile 
Tardieu une très gentille ingénue. On ne peut que 
complimenter enfin l'élégante et fine Nelly 
L'ornion. M. Levesque, compagnon plein de fan
taisie, et Mlle Ellen Andrée, amusante en vieille 
femme d'ouvrier. 

ROUBAIX 
— A l'Hippodrome. — Pour sa septième re

présentation d'abonnement, M. Oh. Baret don 
nera aujourd'hui, dimanche en matinée, è 3 h.1/2 
c Le Stradivarius J de Max Maurcy et l'« Alibi » 
de Trarieux. 

La pièce de Max Maurey met à la scène des 
personnages qui cheroheut à se duper récipro
quement et qui finalement se tirent avantageuse
ment d'atfaire. un homme de bonne toi étant fina
lement dupé au profit de celui qui semble devoir 
être la victime. Les situations, pouïsées jusqu'au 
bout de la plaisanterie, sont divertissantes, bien 
éu'elles denuent une triste idée de l'honnétete 
humaine. . 

L'« Alibi • , qui donna lieu à vne violente polé
mique entre son auteur et le critique M. Noziere, 
est une œuvre très consciencieuse. Les caractères 
v sont fortement accentués et ['action est atta
chante et émouvante. La situation du capitaine 
l.aroohe ayant à réparer une erreur judiciaire vis-
à vis d'un lieutenant qui a porté atteinte à son 
>onneur est vraiment angoissante et Trarieux l a 
dessini d'un pinceau sûr et vipoureux. 

Théâtre de Roubaix-Fonlenoij. — Direc
tion : Paul Douai (6" année). — C'est aujourd'hui 
dimanche, en matinée i 3 heures et demie, et en 
soirée à 8 heures et demie, que la Troupe oes 
rol ies Dramatiques de Paris donnera deux repre 
sentations du formidable succès de fou-rire : L ne 
fessa»! de Feu, vaudeville en trois actes. On 
commencera par Le Plongeon, comédie en un acte. 

Prix ordinaire des places. Location rue Bichard-
Lenoir, 25. 

Salle de» fêtes Sainte-Cécile. — C'est au
jourd'hui, dimanche, les débuts du nouveau pro-
pramme du merveilleux cinéma de la rue Saint-^ 
Owongesc, qui sera certes l'un des plus intéressants 
nue 1011 ait vus à Itoubaix. Toutes les émotions 
seront données dans ce spectacle jrrandiose, de
puis les frissons d'épouvante procurés TAT les su
perbe* vues dramatiques, jusqu'à la folle gaieté, 
incKcntée r>ar les amusantes scènes qui provo-
sjasaÉ un lou rire. Ce sera un spectacle absolu
ment merveilleux et les scènes présentées seront 
d'ailleurs bien supérieures à tout ce que 1 on 
pourrait dire. 

Union dos Travailleurs. — Voici le program
me du concert nul sera donné par I* - Union des 
Travailleurs • lundi, S huit heures du soir, au 
Théâtre du Fnntenoy 

I. «Les Bateleurs», Union ries Travailleurs: 2. 
» Carmen », Lnuis Masse : 3 • vêpres Siciliennes • 
H Pollct- « Dufrany. chanteur de renie: '•> "La 
ras des Neiges». Union des Travallleu-s ; 6 •stro
phes iic Marletty ». L Kassr: 7 -Don Carlos », 
H. Pollet • 8. Dufrany. chanteur de (renre. 

~ _ . Le Club Musical </e.< X donnera suiour 
d'hui, à quatre heures et demie, un grand concert 
de je la. Brasserie du'OvmnaFe. rue rhi Grsiid-
Ohemin. 8. avec le concours do» meilleurs artistes 
de la récion, de M Baer, des Concerts de Paris, 
transformiste-imitateur, et de M. Florent Le-
maire. / T ^ _ 

Polnnd, une arène Ihéroï-comique de Uecrc?» 
roui-teline, sera jouée pour la première fois a 
Roubaix. .„ 

A l'issue du concert, grand bal de famille a 
sent heures et demie très précises. (Onviestre des 
frères Prez). Le prix d'entrée est fixe s 0.26 pour 
le concert et à 0.60 pour le bal, par personne. -

TOURCOINO 
Théâtre, mumnnal de Tourconiq. — Di

rection Santara frères (Z annee). — Dimanche 9 
janvier, grande* matinée à 3 heures : « L.» Ij»» 
née ». opora-tomique en 4 actes; paroles de Mau

rice Oraonasau; musique de E. Audran. Orobas-. 
tre complet sous la direction de M. Paul Flou, 
premier dhef d'orchestre. 

Lundi 10 janvier (bureaux: 7 h. 1/2; rideau: 
8 h.), représentation à prix réduits: « Marie» 
Jeanne ou la femme du Peuple », grand drame, 
populaire en 6 actes de A. D'£mary. On oosnasen-
oara par un vaudeville du répertoire. 

Prix des places pour cette représentation : Fau
teuils : 2 fr. ; premières galeries (face) : 1 f r. i 
premières galènes (coté) : 0 fr. 76 j deuxièmes ga
leries : 0 fr. £0. 

La location est ouverte dès à présent pour cas 
deux représentations. 

Un service de tramways est assuré après h) 
spectacle. Lettres E et M. 

DE ROUBAIX (FOHTENQY) 
Paol Dosai, ( r 

THEATRE 
Dlmancbe » Janvier, en —••"-tu a 3 b. 1/1 « en 

soirée à t h. 1/8 : L'Immense succès da fou-rire : 
UNB riMMB O B n u , vaudeville, en * actes On 
commencera par : LE r-LONQBON, comédie en 
1 acte. — Prix ordinaires des places. — Location. 

7*417 rue Klcnard-Lenou-, DS. 

SALLE DES FÊTES SAIHTE-CÉCILE 
Aujourd'hui dimanche séances de 3 h. à tritiiaill 

avec 'débuts du nouveau programme compati 
de toute», les nouveautés et vues chantantes par 
un de nos meilleure artistes roubattiens. 
Qui donc n'a-entenda autour da lui faire l'éto-

jre du c Cinéma de la rue 8t-Georges > ? C'est 

3ne la "direction qui s'efforce d'offrir au public 
es attractions vraiment intéressante», a atteint 

largement ton but, car elle ne recule devant au
cun sacrifice pour donner toutes les nouveautés 
cinématograhiques. Citons tout particulièrement. 

Drames : Les Episodes de'Guerre A apolitaint, 
TMapasr.n 1 l'un des meilleur» artistes roubai. 
sien» cheantera « Le Drapeau ». 

Bara le petit tambour de la République; Chu» 
ison- d'amour, (sans abri, Le mur sanglant, La 
•complice, Fin du tuyau, Chercheur a or. Cceur 
de soldat, Pauvre forçat, Ménage de la mer, Un 
baiser traître. 

Actualités : Fabrique de pulpes % panier. 
Comique : Le monsieur qui a mange du Kan

gourou, Dupoirat a perdu sa belle-mère. Les deux 
messieurs W'hite, Vengeance de domestique, Ca-
lino aux bains de mer, Policier malgré lui, Lat
tre anonyme, Divertissements chinois, Furrot po» 

.chard. 
Féeries : Métamorphose du mégot. 78£27d> 

'StLtE ARTISTIQUE^' t L È L * " * 
Aujourd'hui matinée de 3 h. 1/2 à, 7-heures, 

( Soirée -de .8 heures à 11 heures 1,2. 
Comme il a été annoncé hier, M. Henri Suvs 

.directeur de l'Universel Cinéma, a rapporté de» 
vues sensationnelles, pour n'en citer que quel
ques-unes : L'Héroïne sous Napoléon I*r; L* 
Cœnr d'une Mère; Idylle Corinthienne; L'Fnfam 

"trouvé: tous drames du plus grandi effet. Côte 
comique, Gribouille, se chargera de cette partie 

Entrée Fauteuils ; 1 fr. ; Secondes : 0 - fr . 60 
donnant droit à une consommation. 78535c 

C D I I I I l D U t o u 8 '*" Dimanches et Fêtes. 
O n A M l DAL 111,-Grande-ftue. Entrée 0 fr. 30 

BRASSERIE OES FAMILLES, à Tourcoinc 
18, rua d s Tournai , 3, Plans d e s Hal les 

Dimanche 9 janvier, à 3 heuses, Cinéma ave< 
chant et orchestre. Magnifique programme. J. 
S h. 1:2, Grand Concert, M. Derinys, Jianteur i 
voix ; Mme Landry, chanteuse à Voix. La Troupi 
Boost's (4 personnes) acrobates sauteurs. Leclercq 
comique à transformations. Les Landry, duettis 
tes i voix. Timnar, comique du kursaal de Paris 
Les Max Holly's comédiens fantaisistes dans leur, 
œuvres et créations. Cinéma, dernières-nouveau
tés. — Lundi 10 janvier, à 8 heures 'Cinéma avei 
chant et orchestre. 78526c 

TRIBUNAL CORRECTIONNEL DE LILLE 
Audience du samedi 8 janvier 

Présidence de M. Mxusx, vice-président 
Y S-T-IL KO rxvx TinoiiiSAUi ? — Emile Buys-

senfi, 28 aas, rattacoeur. à Tourcoing, rue de 
Bétiiune, maisons Loridan, et Henri Scritte, 
47 sus . chef magasinier, à Tourcoing, rue d'An
vers, 72, sont traduits devant le tribunal, le pre
mier pour avoir commis un taux témoignage, le 50 
septembre dernier, devant M. Auriol, juge de 
paix de Tourcoing, et le second pour avoir su-
borné ce témoin. 

Le plaignant est un sieur Henri Knockaer., 
40 ans, employé à 1 ébeuage municipal, et cabare. 
tier rue de Lalie, 103, à IVxircoing. 

D y a un an, Kiiookaert a repris le cabaret 
tenu précédemment par son beau-frère, Henri 
Scritte, rue de Lille, 103. 

iScritte prétendit qu'à la suite» de cession Kno-
ckaert lui devait une somme de 3© fr. 90 et pour 
obtenir paiement il l'assigna en justice de paix. 

Buyssens vint témoigner devant M. le juge de 
paix qu'il avait été témoin de l'accord verbal par 
lequel fùioakaert s'engageait à payer à son beau-
frère une somme de ÔJ hT. 90 pour reprise de 
marchandises diverses. 

Sur ce témoignage Knockaert fut condamne au 
paiement de 39 fr. 90 par jugement du 7 octobre. 

Peu après, Buyssens reconnut devant quelques 
personnes envoyées par Knockaert qu'il avait, à 
l'instigation de Sent ie , cemmis un faux témoi
gnage. 

Une instruction fut ouverte et Buyssens main-
tint ses aveux. Cependant, il dut reconnaître 
qu'au moment où il avait reconnu le faux témoi-
UBasjs devant les représentants de Knockaert, il 
av:nt été lobje t de menaces. 

Buyssens u a pas oc-n ru à l'audience. 
. i - i t ie n'a cessé de protester de son innocence 

et il' renouvelle ses déclarations devant le tri
bunal. _ . ,__, 

• f Dumoitier. avocaLde Scritte, soutient que 
ce n'est que par l'effet des menaces dont il a éto 
l'objet que Buvssens a faussement reconnu avoir 
fait un faux témoignage. La créance de Sçritte 
sur Knockaert serait sérieuse et réelle. I l de-
uiff-ncle l'acquittement de son client. 

Ix> Jugement sera rendu i huitaine. 
LU DANCEB DES MAUVAISES LECTURE!- LeS 

nombreuses broc-huies oui ta vendent un peu par
tout, dans lesquelles il B est question que d ex
ploits de .poiicicis cl de voleurs, troublent trts 
souvent l'imagination des jeunes gens et les dé
tenu ment, parfois à muter las héros de ces ou
vrages. C'est ce oui s'est produit pour Marcel 
Gœnians, 17 ans, " demeiir-mt à Lys-lez-Laniioy, 
qui, depuis longtemps, lisait avidement chaque 
semaine des publications de mauvais goût II per
dit ainsi la notion du devoir et commit des mev 
b i t s pour lesquels U comparait devant les juqes. 

En novembre dernier il déroba 6 francs dans 
le compteur à gaz de M. Delneste. a Ly'-'ez-
Lannoy. La culpabilité du jeune nomme fut de 
montrée et on eu le tort de ne pas avertir de ces 
faits les parents qui auraient probaiuemerit empe 
ché "le retour de pareils ircidçnts. 

Le 2 décembre. Gœmans déroba des journaux 
au préjudice de Mme Dubus, marchande de jour-
naux a Lys. #* , . , ,, 

Enfin. Il commit deux gra*rs catr.oriolages, 1 un 
cher. Mlle Gavarv. institutrice à Lys, a qui il dé
roba 38 francs, et chez M. Ladsous, ou il s in
troduisit oar effraction. 

( V dernier méfait amena 1 arestation du jeune 
homme oui passa des aveux complets 

Son père, un homme honorable, a répare tout 
le préiudice souffert nar les plaignants. 

Gœnians est acquitté comme ayant agi sans 
discernement et remis à son père. 

Défenseur: M' Parmentier. avocat. 
GABPr.-BAaiuÈRE IMPRUDENTE. — Mme Eleonore 

Gillé, 36 sns . garde-barrière a Hallum, est tra
duite' devant le tribunal comme auteur responsa
ble de l'accident survenu le 7 décembre, au pas
sade à niveau d'Halluin. 

Cette personne est bien notée et jusqu ici elle 
n'nvait commis aucune faute professionnelle. 

Le iour de l'accident, au moment du passage du 
tram, vers cinq heures, la pendule de la sarde-
barrière s'était arrêtée et elle affirme que I« tan
nerie annonçant le passaçe du train n'avait pas 
fonctionné. _ t _ . 

Les barrières ne furent pas fermées et >v -tnies 
TVcottitrnies. ffi ans. voiturier «11 service »*> MM. 
Lemaitre et Demestire. rue du Moolm. " Ha'hnn. 
-'en<»iir<»a iretv un ->tt»l»ee dan» le T-sse-see a JB» 
raaa, lorsqu'un train apparut à nne courte dis
tance. . , . , 

M. DecoHitnies fit avnncer rapidement »*•. <•*-
vsux. mais le camion fut quand même atteint i 
l'arrière. M. Dercttirnies fut asser. heureux oour 
se <r*rer. msis rréenepoins il fut a»»;» violemment 
S-«aeaM et subit une incapacité de travail de plu
sieurs jours. , , , j ^ 

Les dérôts matériels subj» P " 1 éqmp««e de 
M. necottiîrries s-élevent * 900 frsn-s environ. 

Mme Gillé «*t condamnée h 36 fr. d amenda. 
Défenseur: M' I t é r y , avocat. 


